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Sommaire exécutif 

 

La solidarité en crise 
 
« La solidarité en crise: Centraide et la nouvelle philanthropie », c’est ainsi que Taïeb Hafsi, professeur 
titulaire de la chaire de management Stratégie et Société à HEC Montréal, a intitulé son livre publié à 
l’automne 2018. « Centraide fait aujourd’hui face à des tensions très fortes. Il y a d’un côté les problèmes 
durables de faible intensité, peu visibles mais qui sont au cœur de l’action communautaire (…). De l’autre, il 
y a les tendances des entreprises à considérer la philanthropie comme une dimension cruciale, stratégique, 
ce qui les mène à privilégier les causes visibles et séduisantes pour le grand public. »1 
 
Cette crise de la solidarité, c’est tout un réseau d’organismes de bienfaisance répondant à une vaste gamme 
d’enjeux sociétaux qui la vit.  Ces organismes œuvrent dans des domaines variés et leur action s’avère 
essentielle pour la population. Toutefois, la majorité du financement gouvernemental est octroyée à deux 
domaines : la santé et l’éducation.2 Ces deux postes de grande importance méritent pleinement ce soutien 
gouvernemental.  Nous constatons que la part revenant aux organismes sans but lucratif (60 000 au Québec) 
représente environ 6,2 % des dépenses du gouvernement3 alors que ceux-ci font un travail précieux et 
souvent essentiel dans leur collectivité.  Ils génèrent également des retombées économiques importantes, 
qu’il soit question des emplois qu’ils permettent de créer, du bénévolat et de l’engagement citoyen qu’ils 
encouragent ou des coûts liés à certains enjeux sociaux qu’ils permettent d’atténuer.  
 
Du côté des donateurs ceux-ci sont plus enclins à donner à une cause précise qui les touche 
personnellement, par exemple la recherche sur une maladie qui affecte un proche, plutôt que de donner à 
une cause plus éloignée comme la pauvreté.  Nous notons également un déclin de la confiance dans les 
institutions, particulièrement chez les plus jeunes, ainsi que la fragmentation de l’environnement 
philanthropique. Cela présente un défi constant pour toutes les organisations qui tentent d’attirer la 
sympathie du public à leur cause. Le défi est majeur pour le modèle philanthropique fédérateur des 
Centraide, fondé sur le principe de la solidarité, où le don est dirigé vers plusieurs initiatives communautaires 
qui visent à contrer la pauvreté et l’exclusion sociale.  
 

La lutte contre la pauvreté et l’exclusion sociale est le parent pauvre des dons de charité et des 
investissements gouvernementaux. 

 
Et cette pauvreté nous coûte cher (selon le Centre d’étude sur la pauvreté et l’exclusion, le coût global 

de la pauvreté au Québec est estimé entre 15,7 et 17 milliards $ par année). 
 
Et il est peu probable que ce coût ira en diminuant car les besoins liés à la pauvreté augmentent et se 
complexifient : les organismes qui interviennent auprès de la population doivent maintenant tenir compte 
de multiples facteurs qui entrent en interrelation et qui vont bien au-delà des besoins de base.  Ils 
investissent donc de plus en plus d’énergie dans leur mission sociale.  La collecte de fonds, essentielle à la 
survie du secteur, devient, elle aussi, plus complexe : le paysage philanthropique change rapidement, les 

                                                        
1 Hafsi, Taïeb et  Saouré Kouamé.  La solidarité en crise : Centraide et la nouvelle philanthropie.  Éditions JFD Inc., 2018, quatrième 
de couverture. 
2 Canadon, Le rapport sur les dons 2018. 2018, https://www.canadahelps.org/fr/le-rapport-sur-les-dons/telechargez-le-rapport/ 
3 Budget des dépenses 2019-2020 du Québec, renseignements supplémentaires, répartition de dépenses par catégorie et par 
bénéficiaire, p. 63. https://www.tresor.gouv.qc.ca/fileadmin/PDF/budget_depenses/19-20/fr/7-
Renseignements_supplementaires.pdf 
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demandes des donateurs en termes de participation et de rendre-compte évoluent et ils se tournent de plus 
en plus vers des initiatives technologiques.  Bref, le fossé se creuse, les organismes investissant dans les 
services pour combler les besoins pressants et les donateurs exigeant un retour de plus en plus perfectionné 
sur leurs dons et investissements. 
 
 

Changements philanthropiques 
 
Plusieurs facteurs affectent grandement la philanthropie au Québec.  En effet, le comportement des 
donateurs change et le modèle philanthropique des organisations doit s’adapter rapidement à cette 
nouvelle réalité : 

1. Le nombre de donateurs en Amérique du Nord, incluant le Québec, a diminué de 30 % depuis 10 
ans; 

2. L’augmentation importante des activités de sollicitation signifie qu’un plus grand nombre 
d’organismes de collecte de fonds s’adresse à un bassin plus restreint de donateurs; 

3. Les comportements et les exigences des donateurs évoluent rapidement (volonté d’être engagés 
directement dans l’action, de participer à des activités sportives, de relayer les gestes concrets sur 
les réseaux sociaux, etc.); 

4. Les exigences de reddition de compte sont plus grandes (preuves tangibles de la bonne utilisation 
des dons); 

5. Les donateurs veulent une plus grande proximité avec les bénéficiaires (constater directement les 
résultats auprès des personnes, aller sur le terrain); 

6. Les autres formes de contributions sont plus valorisées (bénévolat d’expertise en partageant les 
compétences, talents et ressources professionnelles) que le simple don monétaire; 

7. De plus, l’engagement de la jeune génération est spontané et dynamique, mais il se révèle souvent 
momentané. Leur fidélité à une cause n’est pas une valeur aussi constante que chez leurs aînés. 
 

Et il n’y a pas que les donateurs qui changent.  Les entreprises aussi modifient leur approche face à la 
philanthropie. 

 
Quelle que soit leur stratégie philanthropique, les entreprises souhaitent mobiliser leurs employés à donner 
et/ou à s’engager bénévolement. L’engagement des employés, pour la cause de l’entreprise ou pour une 
cause de leur choix contribue à la stratégie de responsabilité sociale des entreprises (RSE) tout en étant un 
élément de motivation et de rétention pour les employés.  
 

Les attentes légitimes des donateurs et des entreprises envers le secteur caritatif requièrent des 
investissements importants en termes de technologie, de production de contenus et de création de liens 

entre les secteurs privé et communautaire. 
 
 

La transformation numérique : un instrument d’innovation sociale 
 
La transformation numérique est une réponse urgente à implanter pour répondre aux besoins, servir de 
levier à l’innovation sociale et accroître l’efficacité des organisations. 
 
Les organismes de bienfaisance ont toujours fait preuve d’inventivité : avec peu de moyens, ils arrivent à 
répondre à de multiples enjeux de société.   
 
Ainsi, les Centraide proposent un éventail d’outils audacieux, visionnaires et complémentaires qui utilisent 
et exploitent le potentiel du monde numérique et de l’intelligence artificielle pour répondre aux besoins 
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émergents et trouver des solutions innovantes aux enjeux sociaux tout en répondant aux exigences des 
donateurs et des entreprises.  Nous invitons le gouvernement du Québec à être partenaire de ce virage en 
soutenant certaines initiatives : 
 

• Le Radar : une carte interactive et prédictive numérique pour voir où se situe la pauvreté au Québec 
selon une variété d’indicateurs et suivre son évolution et offrant également une meilleure visibilité 
des allocations et investissements sociaux sur les territoires du Québec; 

• L’Atelier : une plateforme numérique de « design-thinking » et un laboratoire d’impact social 
favorisant la recherche de solutions innovantes pour lutter contre la pauvreté et l’exclusion sociale, 
par la communauté et pour la communauté; 

• DATAide : un programme de leadership et formation de compétences numériques pour les 
organismes de bienfaisance, couplé avec la création d’un incubateur pour le soutien de projets 
numériques porteurs; 

• Une plateforme numérique ouverte permettant de faire des dons et trouver des offres de 
bénévolat dans les milieux de travail, rejoignant un bassin de 350 000 personnes. 

 
Nous estimons le soutien gouvernemental à 15 M $ sur 3 ans afin de mettre sur pied ces initiatives qui auront 
des retombées positives aussi bien pour la société québécoise que pour l’État et les Centraide du Québec.  
Il est ici question, entre autres, d’une meilleure connaissance des enjeux liés à la pauvreté, d’une population 
mieux desservie, d’une accessibilité accrue à des données essentielles pour des investissements mieux 
coordonnés et arrimés entre les divers acteurs gouvernementaux, privés et publics, de plateformes 
technologiques qui répondent aux besoins des entreprises et des donateurs, etc. 
 
Au cours de l’année 2019, Centraide du Grand Montréal a poursuivi ses démarches et a tenu des rencontres 
et des échanges avec différents acteurs des milieux communautaire, philanthropique et d’affaires afin de 
valider l’intérêt des initiatives proposées (voir l’annexe 1).  Moisson Montréal, les YMCA du Québec et la 
Fondation du Grand Montréal appuient les concepts proposés par Centraide du Grand Montréal et estiment 
que celui-ci est le seul agent de changement pertinent et compétent, pouvant faire converger les enjeux et 
les besoins de l’écosystème communautaire social au Québec (voir l’annexe 2 pour les lettres d’appui). 
Centraide du Grand Montréal a également présenté le volet bénévolat de la plateforme proposée aux onze 
centres d’action bénévole qu’il soutient et ouvert une discussion sur les collaborations potentielles. 
L’expertise et le vaste réseau de Centraide lui confèrent une vue d’ensemble privilégiée et unique du secteur 
social.  
 
 

Centraide : l’agent de changement pertinent et essentiel 
 
Au fil des ans, Centraide est devenu un centre d’expertise des enjeux sociaux et des solutions 
communautaires, un catalyseur du développement de la philanthropie individuelle et collective et un des 
rares lieux de convergence des leaders de tous les secteurs de notre communauté. 
 
Le réseau des Centraide est présent dans toutes les régions du Québec. Il incarne un vaste mouvement de 
solidarité et d’entraide, soutenu par la générosité et l’engagement de centaines de milliers de donateurs et 
de bénévoles pour appuyer un réseau de plus de 1 500 organismes communautaires (ce qui représente 30 % 
des organismes de bienfaisance dans le secteur social). Si l’environnement philanthropique pose des défis, 
les Centraide font preuve d’innovation et d’audace pour s’y adapter.   
 
Le réseau des Centraide est l’acteur essentiel à la transformation technologique du milieu, de par ses 
connaissances, son réseau et sa crédibilité. Cet investissement gouvernemental de 15 M $ permettra de 
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préserver plus de 93 M $ récoltés et réinvestis à travers la province, d’assurer la cohérence et la cohésion 
des investissements sociaux et permettra d’exploiter la technologie et le numérique au bénéfice des 
collectivités du Québec.  
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1. Centraide au cœur des collectivités 

 
1.1 Sa mission: lutter contre la pauvreté et l’exclusion sociale 
 
Au Québec, près 1,2 millions de personnes, soit 14,6 % de la population4, vivent avec de faibles revenus5, ce 
qui peut conduire, pour un trop grand nombre d’entre elles, à l’exclusion sociale.  
 
Le visage de la pauvreté change rapidement. Celle-ci touche davantage certaines populations, dont les 
personnes issues de l’immigration, les nouveaux arrivants et les minorités visibles, les familles 
monoparentales, les aînés, les personnes avec des limitations, etc. 
 
On constate aussi une présence de plus en plus importante de pauvreté parmi les travailleurs. Cette 
croissance notable nous indique qu’on ne peut plus automatiquement faire l’adéquation entre emploi et 
sortie de pauvreté, un phénomène récent qui nous interpelle. 
 
Rappelons que la pauvreté est coûteuse socialement pour tous :  

• Le coût estimé du décrochage scolaire est à 439 000 $ par individu sans diplôme d’études 
secondaires après 45 ans de vie active. 

• Le Québec perd plus de 300 millions en revenus d’impôts chaque année en raison de la pauvreté.6 

• Le coût global de la pauvreté au Québec est estimé entre 15,7 et 17 milliards $ par année7. 
 
L’action du milieu communautaire se révèle complémentaire à celle de l’État et est essentielle afin de réduire 
les impacts négatifs de la pauvreté (insécurité alimentaire, décrochage scolaire, criminalité, trop grande 
proportion du budget familial consacré au coût du loyer, isolement social, etc.).  Le réseau des Centraide du 
Québec vient appuyer et renforcer cette action. 
 
En effet, les Centraide du Québec représentent un espace communautaire et démocratique où la société 
civile participe, à la mesure de ses moyens et selon son niveau de responsabilité, à bâtir une communauté 
plus solidaire, plus altruiste et plus cohésive. Implantés dans chacune des régions du Québec, les Centraide 
interviennent localement et déploient des actions adaptées à la réalité de leur milieu et, en particulier, aux 
besoins des personnes et des familles appauvries et vulnérables. La contribution originale des Centraide au 
développement social de leur communauté se fonde sur quelques caractéristiques telles :  

• Leur connaissance fine des collectivités qu’ils desservent et des problématiques sociales; 

• Leur potentiel de réponse rapide face à l’émergence de nouveaux enjeux sociaux; 

• La reconduction de la majeure partie de leur financement aux organismes communautaires; 

• Leur capacité à soutenir des stratégies novatrices et à prendre des risques; 

• Leur souplesse d’action et leur proximité avec les organismes financés; 

• Leur levier : l’entraide et la solidarité. 
 
Pour remplir sa mission sociale, chacun des Centraide organise une campagne de collecte de fonds annuelle 
dans sa région. Cette vaste mobilisation a fait appel à la générosité et à l’engagement de 241 000 donateurs 

                                                        
4 Statistique Canada, Recensement de la population 2016, produit numéro 98-400-X2016125 au Catalogue de Statistique Canada. 
5 Selon le MFR.  La donnée est de 9,2 % pour la population totale dans les ménages privés, selon le SFR. 
6 Centre d'étude sur la pauvreté et l'exclusion (CEPE). Les coûts de la pauvreté au Québec selon le modèle de Nathan Laurie. 
https://www.mess.gouv.qc.ca/publications/pdf/CEPE_Cout_pauvrete.pdf  
7 Même source que la note précédente. 
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en 2018 et de dizaine de milliers de bénévoles, ce qui donne naissance à l’un des plus importants 
mouvements d’entraide et de solidarité de tout le Québec. 

 
Les Centraide du Québec ont amorcé, en 2015, un exercice d’optimisation des ressources en centralisant 
certaines fonctions plus administratives tout en conservant une présence locale forte et proche des 
communautés qui sont desservies. Des fusions et des regroupements au sein du réseau amènent maintenant 
le nombre d’entités légales de Centraide à 11 tout en ayant des activités sur l’ensemble du territoire 
québécois. 
 
Les Centraide soutiennent 1 500 organismes communautaires à travers le Québec, soit près de 30 % des 
organismes de bienfaisance du secteur social.  Ils représentent en moyenne près de 20 % des revenus totaux 
des organismes.  Certes, l’appui financier est important mais le renforcement des capacités des organismes 
et le développement du leadership communautaire le sont tout autant.  Les Centraide veillent donc à 
accompagner les organismes soutenus afin qu’ils développent les habiletés nécessaires au renforcement 
des communautés et à leur mobilisation et qu’ils soient en mesure de composer avec les enjeux sociaux 
complexes qu’ils rencontrent.  Les Centraide travaillent ainsi à renforcer la capacité des organismes à 
accomplir leur mission et à travailler en collaboration et en concertation. 
 
L’action des Centraide est essentielle pour appuyer les organismes qui viennent en aide à la population.  

 
 
1.2 Sa collecte de fonds 
 
Alors que la collecte de fonds se démocratise et est maintenant devenue accessible à tous grâce aux réseaux 
sociaux, paradoxalement, le nombre de donateurs diminue partout en Amérique du Nord.   
 
Plus que jamais, les Centraide du Québec doivent faire preuve d’innovation et d’audace en collecte de fonds. 
Les Centraide doivent circonscrire leur action avec encore plus d’acuité et fonder leurs choix 
d’investissement sur une réflexion approfondie de la meilleure contribution qu’ils peuvent apporter dans 
chacune des communautés qu’ils desservent, en regard des besoins et des ressources qui y sont présents. 
Ils le font en maintenant des relations constantes et une étroite collaboration avec les acteurs publics, privés 
et communautaires de leur région. 

 
Au cours des dernières années, les résultats de la campagne annuelle de collecte de fonds des Centraide ont 
connu une décroissance, en particulier dans les milieux de travail, ce qui a eu un impact direct sur la capacité 
à soutenir les organismes communautaires.  En 2012, les revenus enregistrés par les Centraide à travers le 
Québec sont de 93,3 M$. Une décroissance marquante a été notée pendant quelques années et un plan 
d’ajustement a été déployé dans plusieurs régions, ce qui a engendré une faible croissance au cours des  
dernières années pour des revenus de plus de 93,1 M $ en 2018. 
  

2012 2013 2014 2015 2016 2017 2018 

Revenus  93,3M$ 90,6M$ 87,8M$ 85,6M$ 94,2M$ 91,9M$ 93,1M$ 

Donateurs 295 000 331 000 259 000 283 000 221 000 236 000 241 000 

 
Sous la surface d’un résultat global relativement stable, le socle de Centraide s’effrite. Les campagnes en 
milieu de travail génèrent environ 75 % des revenus des Centraide. Or, depuis 5 ans, les Centraide ont perdu 
un donateur sur trois. En moyenne, c’est maintenant seulement un employé sollicité sur cinq qui répond 
favorablement par un don annuel, ce qui est le reflet du nombre de déclarants qui font un don de charité au 
Québec, tout organismes confondus (19 % - voir le tableau de la page 16).  



_______________________________________________________________________________________________________________________________________________ 

Centraide du Grand Montréal                                                                                                                                                                       page 9 

16 décembre 2019 

 
En réponse à ces importants défis, les Centraide ont amorcé un virage majeur à travers la mise en œuvre de 
stratégies de collecte de fonds pour mieux rejoindre les intérêts des donateurs et leurs nouvelles 
motivations. À ce jour, les résultats sont positifs, mais force est de constater que le nombre de donateurs 
continue à diminuer alors que les revenus des campagnes stagnent sous la courbe de l’inflation.   
 
Un sondage mené auprès de dirigeants d’entreprises québécoises en 20188 (en annexe 3) a permis de 
constater que les Centraide demeurent, pour eux, un réseau perçu de manière positive.  En effet, 91 % des 
dirigeants interrogés ont une opinion positive de Centraide et 90 % lui font confiance.  Les Centraide doivent 
par contre mieux répondre aux attentes des employeurs et des employés qui sont sollicités par de 
nombreuses autres causes.  Ces attentes reposent en grande partie sur la capacité des Centraide à 
communiquer leur impact aux donateurs, à leur rendre des comptes et à les appuyer dans leur désir de 
participer et de faire du bénévolat, bref à mettre en valeur la plus-value des Centraide et leur expertise 
sociale et ce, via des outils et des initiatives numériques. 
 
 

 

Cette pression met le modèle d’affaires des Centraide à risque et 
par le fait même, ses investissements dans le réseau 

communautaire et son impact lié à la pauvreté et l’exclusion 
sociale. 

 

 

  

                                                        
8 Sondage mené par la firme Léger auprès de 100 dirigeants québécois (ou responsables des dons de charité) d’entreprises de 100 
employés et plus.  Voir l’annexe 1, graphiques 1.1 et 1.2. 
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2. Le secteur caritatif au Québec 
 

2.1 Son importance  
 
Les organismes de bienfaisance du secteur caritatif (œuvres de bienfaisance, fondations publiques et 
privées) interviennent dans de nombreux domaines différents, dont la santé et l’éducation (où on retrouve 
plusieurs organismes de grande taille associés aux universités et hôpitaux), les services sociaux, la religion, 
l’environnement, etc.  
 
Le Québec compte 60 000 organisations sans but lucratif, dont 16 000 organismes de bienfaisance (avec 
numéro de charité) (voir annexe 4). La majorité de ces organismes sont concentrés en nombre dans les 
domaines des services sociaux et de la religion (les deux-tiers environ), ainsi que l’éducation. 
 
 

 

 
En termes de financement des activités de bienfaisance, les gouvernements restent les principaux bailleurs 
de fonds, avec près de 75 % des revenus des œuvres de bienfaisance (en 2013).   
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Graphique : Institut Mallet. Cartographie de l’écosystème philanthropique: croissance des fondations, dons, actifs, secteurs.  
2018, p.5.  
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La part des fondations publiques et privées dans le financement des œuvres de bienfaisance devient de plus 
en plus importante, atteignant plus de 880 M $ en 20159, avec une croissance annuelle moyenne des dons 
de 5,8 % de 2005 à 2015. Ce type de financement rejoint en général des organismes de bienfaisance de plus 
grande taille, avec une place importante détenue par les institutions parapubliques (universités, hôpitaux, 
etc.). 
 
Il est à noter toutefois que le secteur des œuvres de bienfaisance est morcelé, avec de très nombreux 
organismes de petite taille : selon CanaDon, 80 % des organismes de bienfaisance au Canada ont eu des 
revenus annuels inférieurs à 500 000 $ en 201610. Une autre donnée illustre le grand écart entre un petit 
nombre de gros organismes et une majorité de petits organismes : 15 % des revenus du secteur est géré par 
95 % des organismes de bienfaisance. Les efforts limités que cette majorité d’organismes de petite taille 
peut consacrer à la recherche de financement atteignent souvent des résultats décevants. Ces organismes 
se retrouvent donc dans un cercle vicieux où leurs moyens limités les empêchent d’accéder à un niveau de 
financement qui leur procurerait les ressources nécessaires pour mettre en place une stratégie de 
financement productive de résultats. L’accessibilité au financement demeure donc un enjeu majeur pour 
assurer la pérennité des activités et des services rendus à la population par les petits organismes qui 
composent la majorité des acteurs du secteur caritatif.  
 
 
2.2 Son impact économique 
 
Le secteur caritatif contribue de manière importante à l’activité économique et à l’emploi. 
 
En 2016, les organismes enregistrés au Québec (incluant les universités, instituts de recherche, 
bibliothèques, etc.) représentaient des revenus de 49 milliards $11, soit une contribution de 14 % au PIB du 
Québec12.  Il est difficile d’obtenir la contribution au PIB des organismes à vocation sociale. 
 

                                                        
9 Institut Mallet. Cartographies de l’écosystème philanthropique : croissance des fondations, dons, actifs secteurs. 2018, p.6 
10 Canadon, tiré de l’infographie de Le rapport sur les dons 2018. https://www.canadahelps.org/fr/le-rapport-sur-les-dons/le-
secteur/  
11 Canadon.  Le rapport sur les dons 2018, Tableau « Revenu par province par année » (tiré des T3010, ARC), p.37.  
12Statistique Canada.  Tableau : 36-10-0420-01 : produit intérieur brut (PIB) aux prix de base par industries, provinces et territoires. 

Graphique : Institut Mallet. Cartographie de l’écosystème philanthropique: croissance des fondations, dons, actifs, secteurs.  2018, 
p.9. 
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À cela s’ajoute la valeur économique du bénévolat au Québec : on estime que celui-ci correspond à 
l’équivalent de près de 140 000 emplois, qui représentent une rémunération de 7 milliards $ et 268 millions 
d’heures de bénévolat en 2013.  
 
Cet impact économique du bénévolat est un effet de levier extrêmement important pour le Québec. Ainsi, 
lorsque les gouvernements injectent 1 $ au sein d'un organisme, l’implication des bénévoles génère une 
moyenne de 4 $ en prestation de services variés au sein de leur communauté.13 
 
 
 

 

Le milieu des organismes sans but lucratif est essentiel non 
seulement pour le bien-être de la population, mais aussi pour 

l’économie québécoise. 
 

Les Centraide sont le plus grand investisseur philanthropique du 
Québec.14 

 

 
 
 
  

                                                        
13 Réseau d’action bénévole du Québec. Infographie « Le bénévolat en chiffres ». https://www.rabq.ca/benevolat-en-chiffres.php  
14 Morin, Richard.  Le portrait des dons octroyés par des fondations privées et publiques aux organismes communautaires de la 
région de Montréal (2005-2011) dans « Fondations philanthropiques : De nouveaux acteurs politiques? ».  Presses de l’Université 
du Québec, Canada, 2017, p. 181-212. 



_______________________________________________________________________________________________________________________________________________ 

Centraide du Grand Montréal                                                                                                                                                                       page 13 

16 décembre 2019 

 

3. L’environnement changeant 

 

3.1 Le développement et l’innovation social 
 

La complexité des enjeux 
Nous vivons dans des sociétés de plus en plus complexes. Cette constatation est bien présentée par John 
Kania, Mark Kramer et Patty Russel 15 . Selon ces derniers, la complexité des problèmes des sociétés 
modernes demande aux gestionnaires de fondations subventionnaires (publiques et privées) de travailler 
stratégiquement en comprenant mieux le système qui les entoure. À titre indicatif, il ne s’agit pas seulement 
d’identifier les causes ou les déterminants d’un problème ou d’une question sociale ou d’un enjeu culturel 
à résoudre et de le faire une fois pour toutes, il faut prendre en compte une diversité d’acteurs, 
d’organisations et d’institutions qui ont des intérêts parfois convergents et souvent divergents. Il faut 
prendre aussi en considération que ces acteurs privés, publics ou sociaux sont généralement liés 
structurellement aux causes des problèmes ou aux enjeux sociaux et qu’ils ont la possibilité de jouer un rôle 
clé dans leur résorption. 
 
Clairement les besoins sont plus complexes qu’auparavant, évoluent rapidement et sont interdépendants. 
« Les besoins de base demeurent (alimentation, logement, etc.), tandis que d’autres problèmes, 
multifactoriels, apparaissent constamment (cyberdépendance, radicalisation, travailleurs pauvres, 
isolement, etc.). Le rythme de leur apparition, de leur transformation et leur complexité les rendent difficiles 
à cerner, et les réponses à leur apporter nécessitent la collaboration des acteurs philanthropiques, publics 
et privés. »16 
 

 
Le rôle du réseau communautaire pour répondre à ces besoins complexes 
 
Les organismes communautaires, nous le savons, se retrouvent en première ligne pour accueillir et 
accompagner les personnes et les familles appauvries et vulnérables. Le Québec se distingue de beaucoup 
d’autres sociétés par le nombre d’organismes communautaires à portée locale qu’il compte. Il s’agit 
d’ailleurs là d’une bonne indication de la vigueur des communautés locales et de la mobilisation des 
citoyennes et citoyens de même que des acteurs sociaux qui ont imaginé des réponses adaptées aux besoins 
en émergence dans leur environnement. Les organismes communautaires sont enracinés dans le tissu social 
de leur communauté et en constituent un maillon essentiel. Leur disparition serait impossible à imaginer 
voire même cauchemardesque. Ils sont devenus aussi importants pour la santé de nos communautés que 
les institutions publiques.  

 
Étant donné les liens de proximité que les Centraide entretiennent avec les organismes qu’ils financent, ils 
sont des témoins privilégiés de la confiance inébranlable que les organismes communautaires placent dans 
les personnes et des approches qu’ils adoptent pour favoriser le développement de leur plein potentiel. La 
tâche des organismes communautaires est colossale, leurs moyens sont limités, leur apport est 
indispensable et sous-estimé.  
 

                                                        
15 Kania, John, Mark Kramer et Patty Russel. Strategic Philanthropy for a Complex World. 2014. 
https://ssir.org/up_for_debate/article/strategic_philanthropy  
16 Institut Mallet. Écosystème philanthropique : perspectives, perceptions et échanges. Actes du Sommet 2015 sur la 
culture philanthropique. 2016, p. 77-78.  
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Nous sommes en mesure de constater un essoufflement chez les organismes communautaires, qui peinent 
à maintenir la portée de leur action devant l’ampleur des besoins et la précarité de leur financement. Les 
Centraide, de ce côté, font leur part en privilégiant le soutien à la mission des organismes. Toutefois, les 
possibilités de financement sont plus réduites ces dernières années.  
 
En somme, pour résoudre des problèmes sociaux complexes et interreliés, il vaut mieux travailler à 
renforcer la capacité des citoyens et des organisations d’une communauté à travailler ensemble à 
produire des changements à différents niveaux : l’individu ou la famille, la communauté et le système ou 
le contexte environnant. Il faut « des solutions multiples et interdépendantes à des problèmes multiples et 
interdépendants... »17. 

 
Pour y arriver, l’innovation sociale se révèle d’une importance cruciale.  Au fil du temps, les organismes ont 
fait preuve d’une grande capacité à développer des solutions inventives aux enjeux sociaux complexes : qui 
a imaginé de nouvelles stratégies de sécurité alimentaire favorisant une plus grande autonomie des 
personnes? Qui a mis en place l’aide aux devoirs en réponse aux difficultés scolaires des élèves? Qui défend 
les locataires vulnérables contre les propriétaires abusifs? Qui accueille les familles réfugiées?  Ce sont les 
organismes communautaires. 

 
La force de l’innovation sociale qu’on retrouve au sein du secteur communautaire repose sur sa fine 
connaissance des besoins, sur sa grande débrouillardise et sa capacité à s’adapter rapidement et s’ajuster 
en fonction de ce que ses membres, participants ou bénéficiaires lui partagent.  Cela se fait sans grandes 
études, avec peu de moyens d’analyse. C’est l’expérience terrain et le partage des connaissances informelles 
qui sous-tendent principalement la recherche et le développement social et sa diffusion. 
 
Le réseau des Centraide s’avère un acteur d’importance afin de soutenir des initiatives concertées car il est 
en lien à la fois avec les mieux nantis et les laissés pour compte de notre société.  Il mesure bien le risque 
pour la cohésion sociale que des écarts grandissants de richesse entre les citoyens pourraient engendrer. De 
plus, les Centraide s’engagent sur la voie de produire des changements concrets et durables plutôt que de 
se concentrer exclusivement sur une bonne distribution des fonds. On pourrait dire que Centraide est passé 
de la distribution de fonds à la production de changement.   
 

 
Centraide est un investisseur social proactif et stratégique qui 

encourage l’innovation sociale.  La R-D sociale ne se fait toutefois 
pas sans coûts et le soutien gouvernemental serait un atout. 

 
 
 
3.2 Le bénévolat 
 

Nous notons que l’intérêt envers le bénévolat est de plus en plus présent, bien que les statistiques 
établissent que le nombre d’heures qui y est consacré en général est en diminution depuis 2007 (voir le 
tableau 5.1 en annexe 5).  Les demandes pour ce type d’activités sont en nette croissance dans le réseau des 

                                                        
17 Schorr, Lisbeth B. Common Purpose : Strenghtening Families and Neighbohoods to rebuild America., 1998, cité par Sherri 

Torjman et Eric Leviten-Reid (2003) dans « Initiatives communautaires intégrées », Caledon Institute of Social Policy [En ligne] 
[http://www.caledoninst.org/Publications/PDF/553820487.pdf]. 
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organismes que nous soutenons.  En effet, la population souhaite contribuer à sa communauté, mettre à 
profit ses expériences et compétences pour une cause estimée touchante personnellement18.  On note des 
différences significatives de l’implication bénévole selon plusieurs facteurs, dont l’âge (Annexe 5.2 et 5.3).  
Ainsi, les aînés, bien qu’ils soient moins nombreux, y consacrent plus de temps.  Les plus jeunes générations 
quant à elles, y voient une alternative au don monétaire et s’y consacre sous forme de défis, sportifs ou 
autres, tel que présenté via le tableau de comportement des donateurs d’Épisode en annexe 10.119. 
 
L’évolution des intérêts des donateurs, individus comme entreprises, a aussi des répercussions sur les 
organismes communautaires. L’engagement des travailleurs et des travailleuses dans leur communauté 
étant valorisé par plusieurs employeurs, un bassin de bénévoles se trouve ainsi potentiellement accessible 
aux organismes communautaires.  Toutefois, comme il s’agit souvent d’une offre spontanée de bénévolat, 
ils doivent avoir la capacité d’y répondre rapidement et ponctuellement. Une offre de bénévolat ponctuel 
pose en effet des exigences en matière d’intégration et de formation qui ne sont pas à la portée de tous les 
organismes. 
 
Ces exigences sont plus importantes encore lorsqu’il s’agit d’accueillir un groupe d’employés. Il y a un 
nombre restreint d’organismes qui possèdent les ressources et les infrastructures pour recevoir de 10 à 50 
personnes pour une activité bénévole de quelques heures. De façon générale, ce sont les plus gros 
organismes, très bien structurés et disposant de plus vastes locaux, qui bénéficient le plus souvent du 
bénévolat de groupe d’employés. C’est le cas, par exemple, des banques alimentaires régionales comme les 
Moissons. 
 
Ce sont aussi les organismes disposant de plus de ressources et les mieux outillés qui arrivent à tirer profit 
des réseaux sociaux pour attirer des donateurs et des ressources bénévoles et à créer des liens avec des 
entreprises. Sans oublier que ce sont souvent les causes les plus touchantes, comme tout ce qui concerne 
les enfants, qui attirent l’attention20. 
 
Le bénévolat d’entreprise, qui consiste à libérer un groupe d’employés pour qu’il réalise une corvée dans un 
organisme communautaire, est une pratique extrêmement populaire et en forte croissance. Elle constitue 
une expérience souvent marquante pour les employés tout en consolidant l’esprit d’équipe, comme le ferait 
une activité de consolidation d’équipe (teambuliding), et en présentant une image positive de l’entreprise à 
l’interne comme à l’externe. 
 

 
Des outils modernes pourraient permettre d’encourager le 

bénévolat en rassemblant à la fois les demandes des organismes 
et les offres des entreprises et de leurs employés, comblant ainsi 

les besoins des deux parties.  Centraide, à l’intersection de ces 
deux mondes et en lien étroit avec les centres d’action bénévole 

est bien placé pour développer des opportunités d’accessibilité. 
 

                                                        
18 Institut de la statistique Québec, tableau statistique : Motivation à faire du bénévolat dans le principal organisme, selon l’âge et 

le sexe, Québec, 2004-2013.  http://www.stat.gouv.qc.ca/statistiques/conditions-vie-societe/benevolat/tab5.htm  
19 Épisode.  Étude sur les tendances en philanthropie au Québec en 2020. 
http://medias.centraide.org/Tableau_de_donnees/Contenu-reportages/2018_Episode_Etude2020_FR.pdf  
20 Institut Mallet.  Écosystème philanthropique : perspectives, perceptions et échanges. Actes du Sommet 2015 sur la culture 
philanthropique. Montréal, 2016, p.150-151. 
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3.3 La philanthropie 
 

Depuis une dizaine d’années, on note une stagnation des dons au Canada.  Le montant total est légèrement 
inférieur à 10 milliards $, avec des variations annuelles.  Le Québec, quant à lui, a recueilli 900,6 M $ en 2017 
et bien que cela représente une augmentation par rapport aux années précédentes, le don médian, lui ne 
croit plus depuis plusieurs années (annexe 6.1) alors qu’il est en progression dans d’autres provinces.  Le 
nombre de donateurs, quant à lui, a tendance à diminuer au Canada comme au Québec, bien qu’on y note 
une augmentation en 201721. 
 
Globalement, le Québec demeure la province la moins « généreuse » au Canada. 
 

Province Nombre de 
déclarants 2017 

Nombre de 
donateurs 2017 

Total des dons de 
charité en dollar 

(x1000) 2017 

Don médian en 
dollar 2017 

Alberta 2 957 380  585 490  
(20% des déclarants) 

1 566 425   480 

Colombie-
Britannique 

3 614 770   687 620  
(19% des déclarants)  

1 758 465   460 

Île du Prince-
Édouard 

113 600   24 230   
(21% des déclarants) 

33 685   440 

Manitoba 945 190    219 540  
(23 % des déclarants) 

462 295   450 

Nouveau-
Brunswick 

592 530    106 070  
(18% des déclarants) 

150 435   340 

Nouvelle-Écosse 717 900    133 130  
(19% des déclarants) 

198 510   360 

Nunavut 20 800  1 450  
(7% des déclarants) 

3 075   560 

Ontario 10 150 710   2 122 600   
(21% des déclarants) 

4 099 990   390 

Québec 6 413 630   1 219 000  
(19% des déclarants) 

900 630   130 

Saskatchewan 811 910    166 980  
(21% des déclarants) 

309 275   440 

Terre-Neuve et 
Labrador 

412 180   73 920  
(18 % des déclarants) 

80 970   370 

Territoires du 
Nord-Ouest 

29 850   3 690  
(12% des déclarants) 

6 205  400 

Yukon 27 210  4 500  
(17% des déclarants) 

7 015   450 

Source : Statistique Canada.  Tableau  11-10-0130-01   Dons de charité sommaire, données de 2017. 
 
On note également une tendance importante: les dons se font de plus en plus en ligne. De 2006 à 2015, le 
nombre de donateurs qui réalisent leurs dons en ligne a très fortement augmenté (+20 % en moyenne par 
an pour la plate-forme CanaDon). Cette évolution est significative dans le contexte où le nombre de 
donateurs est en légère baisse. De plus, les dons moyens ont connu une croissance plus forte en ligne qu’au 
total (+2,8 % par an vs +1,2 %, de 2006 à 2015).22 
 

                                                        
21 Statistique Canada.  Tableau  11-10-0130-01   Dons de charité sommaire 
22 Canadon. Le rapport sur les dons 2018, p.13. 
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De plus, les donateurs sont attirés vers les causes qui les touchent personnellement, qui ciblent des enjeux 
proches de leur expérience, comme la santé (par exemple la recherche sur une maladie qui affecte un 
proche) ou l’enfance et la jeunesse23 (annexe 6.2). 

 
 

 

Les organismes de bienfaisance sont confrontés à la nécessité 
d’améliorer leurs stratégies de fidélisation des donateurs avec des 

moyens technologiques et financiers très limités. 
 

Pour répondre à cette demande croissante envers la technologie 
et pour mieux soutenir les organismes de nos collectivités, les 

Centraide doivent offrir des outils numériques plus performants. 
 

 
 
 
  

                                                        
23 Épisode, Épisode. Étude sur les tendances philanthropiques au Québec en 2020. 2018, p. 19 et p. 79. 

https://www.episode.ca/publications  
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4. L’innovation sociale : les technologies numériques au service du 
développement social 

 
Le potentiel extraordinaire des nouvelles technologies, des métadonnées, des réseaux sociaux et de 
l’intelligence artificielle doit être exploité pour le bien commun de notre société. Il est prioritaire que les 
organismes sans but lucratif prennent le virage numérique et les Centraide n’y font pas exception. La portée 
de l’impact social de ces nouvelles connaissances, ressources et façons de faire n’est pas négligeable. 
Centraide propose de mettre à contribution ces nouveaux actifs au bénéfice du développement social tout 
en exploitant les multiples possibilités pour la collecte de fonds. 
 
4.1 Le Radar 
 
Centraide travaille à développer un Radar, visuellement semblable à une carte météo, qui comprendra des 
informations pertinentes et essentielles tout en offrant une multitude d’options: 

• Une carte interactive numérique qui permet de voir où se situe la pauvreté au Québec (par quartier, 
village, ville et MRC) selon une variété d’indicateurs (ex. : taux de maturité scolaire, taux de 
diplomation, niveau d’insécurité alimentaire, taux de logement inadéquat ou insalubre, etc.) et 
intégrant les données provenant de différentes sources, telles que les données découlant des appels 
au Centre de référence 211. 

• Un algorithme prédictif permettant d’évaluer et voir l’évolution de la pauvreté en fonction de divers 
facteurs (employabilité et automation, taux de scolarité, etc.). 

• Des bases de données accessibles aux acteurs afin de conduire à des décisions éclairées et qui 
guideront la stratégie d’investissement dans la communauté pour les Centraide ou autres 
fondations subventionnaires. 

• Les données disponibles des allocations, des subventions et des investissements par les différents 
paliers de gouvernement, les fondations publiques et privées et les fonds récoltés par les organismes 
de charité enregistrés. 

 
Ce Radar sera l’outil incontournable qui contribuera à développer un véritable cadre pour mesurer et évaluer 
l’impact de la pauvreté.  Il permettra aussi aux Centraide et aux autres acteurs du développement social 
d’accroître leurs connaissances en lien avec la pauvreté et leur crédibilité envers des partenaires externes. 
 
D’autres données viendront également alimenter les connaissances en matière de développement social.  
 
 
4.2 L’Atelier 
 
L’Atelier se veut, quant à lui, une initiative qui prendra 2 formes : 

• Une plateforme numérique permettant de mobiliser et d'impliquer les acteurs (gouvernements, 
donateurs, entreprises et membres de la communauté) pour formuler des solutions innovantes à 
des problèmes sociaux complexes. Centraide sera le modérateur et l’animateur, occupant un rôle 
central dans l’identification, pour un quartier ou une région, des enjeux qui requièrent une 
attention.  La plateforme générera des solutions pour les enjeux dans ces quartiers. 
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Le logiciel pour l’innovation participative HYPE24 a été sélectionné, car il remplit toutes les fonctions 
souhaitées (voir des visuels en annexe 7). 

 

• Un espace collaboratif qui encourage la recherche de solutions innovantes pour lutter contre la 
pauvreté et l'exclusion sociale, par et pour la communauté. On vise à réunir les communautés 
locales, les associations professionnelles, les acteurs du secteur privé, des universitaires et des 
experts dans le but de susciter, imaginer et tester des idées pour traiter des problèmes sociaux.  
 

Les solutions innovantes émergeant de l'Atelier seront évaluées afin d'identifier les idées les plus 
prometteuses à tester à petite échelle et des prototypes seront développés pour les communautés locales. 
Les informations et les enseignements tirés de la phase d’essai seront partagés avec des groupes plus 
importants d’intervenants. Les solutions prototypées seront ensuite déployées de manière à avoir un impact 
positif systémique.  
 
Le potentiel immense de l’Atelier réside dans la recherche de solutions innovantes locales, dans la 
participation active de citoyens, dans le financement de ces initiatives, dans leur évaluation mais aussi dans 
la possibilité de répliquer le modèle. C’est une approche de « recherche et développement » appliquée qui 
répond à plusieurs tendances et demandes de la part de ceux et celles qui veulent s’impliquer et faire du 
bénévolat: 

1. Participer à une forme de bénévolat “engagé” en échangeant avec d’autres; 
2. Partager en ligne ses idées, ses succès à ses réseaux et recevoir une certaine reconnaissance en lien 

avec son engagement communautaire; 
3. Avoir un impact durable dans sa communauté en participant à un changement significatif. 

 
 
4.3 DATAide 
 
Centraide du Grand Montréal a développé au cours des dernières années des collaborations avec des leaders 
de l’industrie numérique, de l’intelligence artificielle et de l’enseignement supérieur, intéressés à mettre 
leur expertise à contribution dans la lutte à la pauvreté et l’exclusion sociale. Ces premières collaborations, 
dont un hackathon en juin 2019, nous amènent à constater que la grande majorité des organismes 
communautaires sont peu outillés pour faire face et tirer avantage des changements technologiques. Ce 
constat est confirmé par l’Observatoire québécois des inégalités25 dans le cadre d’un rapport produit à la 
demande de Centraide du Grand Montréal. Ce rapport identifie cinq grandes conditions pour réussir ce 
virage : 

• Une acceptabilité sociale et une bonne compréhension par les OSBL et leurs bénéficiaires des 
opportunités et des enjeux propres à l’utilisation des technologies et des pratiques du virage 
numérique 

• L’accès aux ressources financières, humaines et techniques nécessaires 

• Des données accessibles et de qualité pour les OSBL 

• Une utilisation éthique de l’IA, qui n’accroît pas la précarité et le chômage 

• Des activités de veille, d’évaluation et de mise à jour d’innovations. 
 

                                                        
24 https://www.hypeinnovation.com/fr/logiciel-innovation-collaborative. 
25 Tircher, Pierre, Valentine Goddard et Nicolas Zorn. Virage numérique : portrait des opportunités et des enjeux pour les OSBL. 

Observatoire québécois des inégalités, 2019, 49 p. Ce rapport a été produit par l’Observatoire québécois des inégalités, en 
partenariat avec l’Observatoire international sur les impacts sociétaux de l’IA et du numérique et par l’Alliance Impact Intelligence 
Artificielle. 
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On y mentionne entre autres, à titre de critères de succès du virage numérique des OSBL (voir le sommaire 
exécutif à l’annexe 8) : 

• Des investissements substantiels en recherche pratique, en formation et en sensibilisation; 

• Un accompagnement personnalisé des employés des OSBL ou ses bénéficiaires par des 
organisations ayant cette expertise; 

• Une valorisation de la co-construction d’applications et du partage des connaissances et des 
apprentissages. 

 
Montréal étant riche d’une expertise mondialement reconnue en intelligence artificielle, Centraide du Grand 
Montréal a mis à contribution son expertise stratégique de développement de compétences ainsi que son 
réseau de collaborateur pour élaborer le projet DATAide. 
 
En plus de créer un nouveau programme de formation en compétence numérique, DATAide cherche à 
développer une culture et une pratique éthique de captation et de partage de données au sein du réseau 
communautaire. Cette initiative vise à renforcer la contribution des organisations communautaires dans le 
développement d’applications à forte utilité sociale par l’intelligence artificielle. 

1. Formation : DATAide offrirait des circuits courts ou longs de formation ainsi que de 
l’accompagnement aux différents acteurs du réseau communautaire; 

2. Développement de leadership : Accompagnement et reconnaissance de leaders du secteur 
communautaire qui font avancer la culture et les pratiques dans ce domaine (formule fellowship, 
retraites, réseautage, coaching). Une formule de jumelage avec des étudiants des cycles supérieurs 
contribuerait également à l’engagement des membres de la communauté TECH dans les collectivités 
locales ainsi qu’au développement et au transfert de connaissances à forte utilité sociale; 

3. Incubateur de projets : Soutien aux initiatives porteuses dans le secteur communautaire requérant 
un accompagnement technique soutenu, notamment grâce à l’intelligence artificielle. La formule 
des hackathons que TechAide et Centraide du Grand Montréal ont commencé à expérimenter révèle 
des possibles fort intéressants. Exemple : des petits laboratoires d’incubation de projets 
communautaires au MILA, comme il en est offert aux entreprises privées. 
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5. Le développement philanthropique : une plateforme numérique ouverte 
de dons de bénévolat 

 
 
Les changements de comportements de consommation des nouvelles générations, l’utilisation massive des 
réseaux sociaux combinés à l’évolution rapide de la technologie menacent la survie des organismes et de 
surcroît les services offerts aux citoyens plus vulnérables. 
 

5.1 Une plateforme numérique de dons et de bénévolat en ligne : Salesforce 
Philanthropy Cloud (SPC) 
 
C’est dans ce contexte que Centraide du Grand Montréal ainsi que plus de 48 autres United Way à travers 
l’Amérique du Nord se sont associés avec l’entreprise Salesforce afin de développer un outil unique dont 
l’objectif est de favoriser le don ainsi que l’implication dans les communautés. 
 
Cette plateforme permet aux employés de centraliser tous leurs dons de charité aux organismes qui leur 
sont chers, en fonction de leurs intérêts et de leur géolocalisation (l’annexe 9 présente un visuel). Ce portail 
est accessible en tout temps (7 jours sur 7, 24 heures sur 24).  
  
Plus que jamais, les entreprises encouragent et facilitent l’engagement de leurs employés dans la 
communauté par le biais de dons ou par l’organisation d’incitatifs au bénévolat. Les entreprises sont par 
contre peu outillées pour atteindre ces cibles. La mise en œuvre et le déploiement d’une telle plateforme 
permettra aux 16 000 organismes québécois dûment enregistrés d’avoir un accès aux milieux de travail et 
ainsi offrir aux employés ces opportunités d’engagements.  Les organismes auront accès à un portail où ils 
pourront en tout temps mettre à jour les informations les concernant.  
 
De plus ce type de guichet pour la philanthropie pourrait avoir un impact positif sur les organismes en soi. 
L’accès à ce bassin de donateurs potentiels permettra en effet des réductions de coûts liés à la collecte de 
fonds et par conséquent une augmentation des dollars retournés dans la communauté.  Ils auront aussi 
accès à une banque de bénévoles potentiels. 
 
 

5.2 Le pilote de 2019 
 
Mise en place en 2019, la plateforme SPC a été utilisée sous forme de projet pilote par 14 entreprises dans 
le cadre de la campagne de collecte de fonds en cours de Centraide du Grand Montréal.  Bien qu’il soit 
encore tôt pour avoir en main les résultats de toutes les campagnes, certaines entreprises nous ont déjà 
communiqué leur rétroaction et ont particulièrement apprécié la rapidité du processus de don en ligne, la 
facilité et la clarté de la plateforme.  De plus, 77 % des employés/utilisateurs recommanderaient fortement 
la plateforme, un constat qui revient aussi chez les employeurs qui ont participé au pilote. 
 
Nous comptons donc poursuivre le déploiement de la plateforme afin d’en augmenter le nombre 
d’utilisateurs. 
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6. Des défis de réalisation 

 
Les organismes de bienfaisance ont comme objectif d’avoir un impact concret et mesurable à travers leurs 
actions et services pour les populations qu’ils ciblent. Compte tenu de l’évolution des outils et des attentes 
avec le virage numérique qui touche la société à tous les niveaux, il devient indispensable pour ces 
organismes d’adapter leurs approches. 
 
Pour réussir à impliquer toutes les parties prenantes avec lesquelles ils interagissent, les organismes de 
bienfaisance, dont les Centraide du Québec, doivent s’assurer de réussir leur propre virage numérique. Cela 
signifie d’adopter des outils et solutions numériques, menant à une utilisation accrue des données et à une 
évolution en profondeur des façons de faire dans de nombreux domaines. 
 
Pour réussir ce virage, deux enjeux majeurs ont été identifiés : 
 

1. L’accès et l’exploitation des données 
Les organismes de bienfaisance font face à de nombreux enjeux d’accès aux données, qui ne sont 
pas propres au secteur social mais peuvent y être assez critiques : 

• Pour la collecte des informations : tout n’est pas documenté et mesuré, même si la mesure 
des besoins et des impacts a continué à s’améliorer au cours des dernières années. La faible 
taille d’un grand nombre d’organismes contribue à limiter les capacités à mesurer 
systématiquement. 

• L’uniformisation des données et des mesures utilisées ne sont pas toutes standardisées, et 
il y a un défi important d’utilisation commune d’indicateurs reconnus. 

• La mise à disposition des données est un défi immense car peu de données sont accessibles 
publiquement, que les bases de données soient privées ou gouvernementales.  

• L’agrégation des données sera une étape importante car il n’existe pas de source centrale 
dans le domaine social, garante de la cohérence et de la qualité des données. 

 
2. Renforcement de la collaboration et des capacités des parties prenantes  

Il existe plusieurs enjeux reliés à la collaboration : 

• La concertation des acteurs et des actions n’est pas une nouveauté dans le secteur social où 
il existe de nombreux exemples de concertation entre des organismes de bienfaisance qui 
interviennent sur le même territoire ou sur les mêmes problématiques. Cela correspond à 
un objectif de complémentarité et d’optimisation des ressources pour obtenir le meilleur 
impact possible. Cependant, il existe encore de nombreux cas où la collaboration est limitée, 
que ce soit dans l’action ou dans l’échange d’information. 

• Les intérêts lucratifs de certains acteurs sont une très récente réalité car il existe dans le 
domaine caritatif de nombreux acteurs privés à but lucratif qui offrent des services qui 
répondent aux besoins des entreprises. Dans certains cas, leur position d’intermédiaire rend 
l’accès plus difficile à l’information et aux données (incluant le nom des donateurs) pour les 
organismes de bienfaisance, à moins de payer pour les obtenir. Il est donc nécessaire de 
trouver des modèles économiques qui favorisent le partage d’information en même temps 
que l’entrepreneuriat. 
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7. Ressources requises 
 
 

 
 

An 1 An 2 An 3 Total

Innovation sociale : le Radar 1 350 000  $  750 000  $     650 000  $     2 750 000  $      

Technologie 500 000 $ 50 000 $ 50 000 $

Ressources humaines (développement et mise à jour) 850 000 $ 700 000 $ 600 000 $

Innovation sociale : L'Atelier 1 105 000 $ 1 355 000 $ 1 040 000 $ 3 500 000 $

Technologie HYPE 700 000 $ 50 000 $ 50 000 $

Ressources humaines (animation et modération) 405 000 $ 1 305 000 $ 990 000 $

Soutien et formation des OSBL au virage numérique 400 000  $     700 000  $     700 000  $     1 800 000  $      

Plateforme numérique d'engagement ouverte 1 150 000  $  1 525 000  $  2 025 000  $  4 700 000  $      

Contingence 15% 2 250 000  $      

6 460 000  $  6 435 000  $  6 105 000  $  15 000 000  $    

Budget de transformation numérique
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8. Les retombées 

 
 
Nous anticipons plusieurs retombées aux initiatives numériques que nous proposons, aussi bien pour la 
société québécoise, que pour l’État et pour les organismes communautaires et à but non lucratif. 
 

 
 
 
 
 
 

Le Radar 

Pour la société québécoise • Enjeux de pauvreté mieux connus et 
davantage documentés pour améliorer le 
soutien aux besoins 

Pour l’État québécois • Davantage de données sociales pour appuyer 
celles déjà récoltées par le gouvernement 

• Informations additionnelles permettant 
d’alimenter le plan de lutte contre la 
pauvreté et des initiatives de prévention du 
secteur de la santé et des services sociaux 

• Outil supplémentaire de planification des 
investissements en développement social 

• Arrimage des investissements avec d’autres 
acteurs (secteur privé, fondations, etc.) et 
création d’une synergie entre les diverses 
sources de financement 

Pour les organismes • Population mieux desservie 

• Données pour améliorer les connaissances 
sur les enjeux de pauvreté dans les milieux de 
vie et nourrir l’Atelier 

• Prévisions permettant une meilleure 
adéquation avec les investissements sociaux 

• Meilleur partage de l’expertise  

 
 

 
DATAide 

 

Pour la société québécoise • Organismes communautaires plus efficaces 

• Meilleures prestations de services auprès des 
bénéficiaires 

• Secteur communautaire plus fort, plus 
collaboratif, au profit de la population 
québécoise 

Pour l’État québécois • Renforcement des différents organismes 
communautaires afin d’assurer leur 
pérennité et leur impact  

• Préparation des OSBL à faire face au virage 
numérique et à en tirer profit 

Pour les organismes • Programme de formation innovant 

• Accès à un vaste réseau de collaborateurs 
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• Soutien sous forme de coaching et de 
mentorat 

• Partage d’informations et de bonnes 
pratiques 

• Déploiement de nouvelles compétences 
 
 
 

 
L’Atelier 

 
 
 

Pour la société 
québécoise 

• Engagement des citoyens à trouver des réponses 
innovantes aux enjeux de pauvreté et d’exclusion 
sociale 

• Solutions plus adaptées aux besoins des quartiers 
et des citoyens 

Pour l’État québécois • Soutien à l’innovation sociale 

• Engagement des citoyens au bénéfice de d’autres 
citoyens, accroissement du bénévolat d’expertise 

Pour les organismes • Renforcement de l’innovation en développement 
social  

• Solutions adaptées aux besoins et demandes des 
milieux de vie 

 
 

 
Plateforme 
numérique  

Pour la société 
québécoise 

• Opportunités de bénévolat rassemblées sous 
une seule et même plateforme 

• Organismes communautaires plus 
performants, qui bénéficient de l’expertise et 
des compétences des bénévoles 

• Organismes communautaires en meilleure 
santé grâce aux dons reçus assurant leur 
pérennité 

• Permet de gérer les campagnes de façon 
écologique 

Pour l’État québécois • Possibilité de renverser les tendances moroses 
en philanthropie au Québec via un outil de 
don simple, complet et efficace  

• Amélioration de l’accès à l’offre de bénévolat 
pour les Québécois et possiblement des 
heures qui y sont consacrées 

• Accès à une plateforme moderne de gestion 
de campagne de collecte de fonds 

Pour les organismes • Relations encore plus étroites avec les 
donateurs et les entreprises via une 
plateforme qui s’adapte aux besoins et 
demandes actuelles (dons et bénévolat) 

• Augmentation anticipée des dons et des 
revenus 
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Annexes 
 

1. Liste des personnes rencontrées dans le cadre du projet de transformation numérique 
 

Centres d’action bénévole 

• Tatiana Caro, Directrice générale, Accès Bénévolat 

• Marilena Huluban, Directrice générale, Centre d’action bénévole Bordeaux-Cartierville 

• Lucie Lessard, Directrice générale, Centre d’action bénévole de Montréal 

• Aurélie Condrain-Morel, Directrice générale, Centre d’action bénévole de Saint-Hubert 

• Pierrette Konté, Directrice générale, Centre d’action bénévole et communautaire de Saint-
Laurent 

• Lynda Barrett, directrice générale, Centre d’action bénévole Ouest-de-l’île 

• Jean Babin, président du CA, Centre d’action bénévole de la Rive-Sud 

• André Bergeron, président du CA, Centre d’entraide régional d’Henryville 

• Sylvain Roy, Directeur général, Service d’action bénévole Au cœur du jardin 
 

CGI 

• Julie Godin, Vice-présidente du conseil et vice-présidente exécutive, Administration et 
planification globale 

• Sébastien Barangé, Vice-président communications et affaires publiques 
 
CIRANO – Centre interuniversitaire de recherche en analyse des organisations 

• Nathalie de Marcellis, Directrice 

• Claude Montmarquette, Ph.D., Sciences économiques, Université de Chicago 
 
Communauté technologique 

• Philippe Beaudoin, SVP Groupe de recherche et co-fondateur – Element AI 

• Nabil Beitinjaneh, Université McGill 

• Marie-Ève Bernard, Diagram 

• Pierre Boivin, président et chef de la direction – Claridge inc. 

• Hugo Larochelle, Google Brain Montréal 

• Alan MacIntosh, co-fondateur Real Ventures 

• Laurent Maisonnave, vice-président Données – Bus.com 

• Louis-Philippe Maurice, entrepreneur et co-fondateur de plusieurs entreprises 

• Shibl Mourad, Université McGill, Google DeepMind 

• Doina Precup, Université McGill, Google DeepMind 

• Diana Rebmann, gestionnaire Google DeepMind 

• Laurent Ropers, directeur des relations OVA 

• Marc-Antoine Ross, président et directeur général – EOS Canada 

• Valentine Goddard (fondatrice de AI Impact Alliance et architecte en chef de IA en mission 
sociale) 

 
Fondation du Grand Montréal 

• Yvan Gauthier, président-directeur général 
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Fondation McConnell 

• Stephen Huddart, Président-directeur général 

• John Cawley, Vice-président, programmes 

• Nicolina Farella, Directrice de programmes 
 

Fondation Saputo 

• Claude Pinard, Président du Conseil d’administration 
 
Fonds de solidarité de la FTQ 

• Claude Séguin, Président du conseil 
 
Gouvernement du Canada - Ministère de la famille, des enfants et du développement social 

• Olivier Duchesneau, Chef de Cabinet, Cabinet du Ministre  

• Marjorie Michel, Directrice des Affaires parlementaires, Cabinet du Ministre 

• Raphaël Sauvé, Directeur, Innovation Sociale 

• Kirsty Jackson, Directrice 

• Jonathan Wells, Directeur 

• Corinne Baggley, Directrice, Politique sociale 

• Sylvie Heartfield, Directrice, Programme canadien pour l’épargne-invalidité 

• Mike Bulthuis, Analyste sénior de politiques, Division Innovation sociale 

• Robin Wisener, Analyste sénior de politiques, Innovation sociale/Finance sociale 
 

IVADO – Institut de valorisation des données 

• Gilles Savard, Directeur général 

• Nancy Laramée, Directrice aux partenariats 
 

McKinsey & Company 

• Jean-Benoît Grégoire Rousseau, associé 
 

MILA – Institut des algorithmes d’apprentissage de Montréal 

• Valérie Pisano, Présidente et chef de la direction 

• Myriam Côté, directrice IA pour l’humanité 

• Alexandra Luccioni, UQAM 
 

Moisson Montréal 

• Richard Daneau, directeur général 
 

Telesystem 

• Charles Sirois, président du conseil Telesystem 
 

Ville de Montréal 

• Serge Lamontagne, directeur général 

• Normand Lapointe, directeur général adjoint 

• Agathe Lalande, chef de division lutte contre la pauvreté et l'itinérance 
 

YMCA du Québec 

• Stéphane Vaillancourt, président-directeur général  
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2. Lettres d’appui  

Plusieurs organisations ont fait part de leur appui à Centraide du Grand Montréal pour la 
transformation numérique du secteur communautaire. 
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3. Les Centraide 

 

Sommaire du sondage exécuté en 2018-2019 par la firme Léger pour Centraide. 
 

Graphique 3.1 : la méthodologie du sondage 
 

 
 

Graphique 3.2 : les résultats clés 
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4. Secteur caritatif : 
 
4.1 L’évolution des organismes de bienfaisance de 2005 à 2013 
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Source du graphique : Gagné, Emmanuelle et Vincent Martineau. Le système philanthropique des fondations et organismes 
sans but lucratif de la province de Québec.  Institut Mallet, 2017, p.11 
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5. Portrait du bénévolat : 

 
Graphique 5.1 : les heures de bénévolat 
 
Globalement, le nombre d’heures de bénévolat a tendance à diminuer depuis 2007 au Québec. 
 

Source du graphique : tiré des données de l’Institut de la statistique du Québec.  Nombre d’heures consacrées annuellement au 
bénévolat selon le sexe et le groupe d’âge. http://www.stat.gouv.qc.ca/statistiques/conditions-vie-societe/benevolat/tab2_1.htm 
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Graphique 5.2 : l’âge des bénévoles au Canada 
 

 
 

Source du graphique : infographie des Données de l’Enquête sociale générale de 2013 sur le don, le bénévolat et la 
participation, statistique Canada.  https://www150.statcan.gc.ca/n1/fr/pub/11-627-m/11-627-m2015001-

fra.pdf?st=ak9687sS 
 

 
On peut également voir des différences significatives de l’implication bénévole, selon l’âge et l’activité26 :  

• Les personnes avec un statut d’étudiant sont en général fortement impliquées (47%), mais on 
constate une stagnation du bénévolat chez les 15-34 ans 

• Les gens ayant un diplôme universitaire ou d'études postsecondaires font généralement plus de 
bénévolat, avec une implication en hausse pour ceux qui ont une formation universitaire 

• L’âge : les aînés sont moins nombreux à faire du bénévolat mais y mettent plus de temps que les 
autres groupes d’âge, et on constate que de 2007 à 2013, les 55 ans et plus ont représenté une 
part croissante de heures de bénévolat. 

 
 
 

  

                                                        
26 Nanhou,Virginie, Hélène Desrosier et Amélie Ducharme.  Portrait des bénévoles de 16 à 65 ans au Québec. Institut de la 
Statistique du Québec, décembre 2017, numéro 22. http://www.stat.gouv.qc.ca/statistiques/sante/bulletins/portrait-201712.pdf  
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Graphique 5.3 : niveau de scolarité des bénévoles au Canada 
 

 
 
Source du graphique : infographie des Données de l’Enquête sociale générale de 2013 sur le don, le bénévolat et la 
participation, statistique Canada.  https://www150.statcan.gc.ca/n1/fr/pub/11-627-m/11-627-m2015001-
fra.pdf?st=ak9687sS  
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6. Dons au Québec et au Canada 
 

6.1 Évolution des dons de charité au Québec et au Canada 
 

 Canada Québec 

2013 2014 2015 2016 2017 2013 2014 2015 2016 2017 
Nombre de 
déclarants 

25 482 640 25 922 300 26 186 760 26 350 290 26 807 670 6 236 220  6 293 050  6 317 510  6 332 370  6 413 630 

Nombre de 
donateurs 

5 573 460  5 543 740  5 495 900  5 397 060  5 348 220 1 260 580  1 243 840  1 219 690  1 207 250  1 219 000 

Total des 
dons de 

charité en $ 
(X1000) 

8 600 755  8 797 115 9 132 170 8 888 325  9 576 975 883 675  853 610  878 840  885 585  900 630 

Don médian 
en $ 

280 280 300 300 300 130 130 130 130 130 

Source : Statistique Canada.  Tableau  11-10-0130-01   Dons de charité sommaire 
 

6.2 Répartition des dons par secteurs d’activités 
 

Dans quel(s) secteur(s) avez-vous donné en 2018? (plusieurs mentions possibles) 
 

Secteur Pourcentage au Québec 

Santé 52 % 

Enfance et jeunesse 37 % 

Services communautaires locaux 24 % 

Lutte contre la pauvreté et l’exclusion sociale 24 % 

Aide d’urgence 19 % 

Protection des animaux 16 % 

Éducation 14 % 

Religion 13 % 

Aide internationale 13 % 

Vétérans/ anciens combattants 9 % 

Environnement 7 % 

Sports et loisirs 7 % 

Arts et culture 6 % 

Politique 5 % 

Droit, défense des intérêts 4 % 

Ne sait pas / refus de répondre 1 % 

Autres 0 % 

Source : Épisode, Épisode. Étude sur les tendances philanthropiques au Québec en 2020. 2018, 104 p. 
https://www.episode.ca/publications   
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7. HYPE – quelques visuels du logiciel de l’Atelier 
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8. Sommaire exécutif du rapport numérique : opportunités et enjeux pour les OSBL 
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9. Salesforce Philanthropy Cloud – quelques visuels de la plateforme 
 
9.1 La page d’accueil d’une campagne 
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9.2 Le profil personnel d’un donateur 
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9.3 Une page d’activités d’entraide-bénévolat 
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10. Générations 
 
Graphique 10.1 - Comportement des donateurs par génération 

 

Générations Quali Habitudes don 
Ceux qui donnent en plus grand nombre et donnent plus en moyenne que les autres 
générations (584 $). Ces résultats sont constants dans les dernières années, et ils 
comptent donner le même montant en 2019 selon le sondage.  Cette génération 
donne à plus d’un organisme comparativement aux plus jeunes qui sont plus portés 
à donner à un seul organisme. Mais ils indiquent être fidèles aux organismes à qui 
ils donnent. 60 % préfèrent donner dans leur province. 
 
Raison du don : c’est principalement par sensibilité ou intérêt pour une cause que 
cette génération va donner 

 

Cette génération est l’une de celles qui donne le plus au Québec (avec les matures). 
Cette génération compte également garder le cap en donnant autant en 2018 
(397 $). 
 
En général, le portrait est assez similaire avec celui des matures.  

 

Baisse considérable du montant moyen du don depuis 2 ans (de 223 $ en 2016 à 
158 $ en 2018). Cette diminution pourrait être attribuée au cycle de vie (charges 
financières plus élevées par présence d’enfants). Les secteurs de l’enfance et 
jeunesse suscitent plus d’intérêt pour cette génération (42 $).  
 
Les représentants de la génération X sont sensiblement plus nombreux que les 
autres à affirmer faire des dons d’abord par devoir ou par obligation en fonction de 
leurs activités personnelles, familiales ou professionnelles. 

 

Les Y prévoient donner plus en 2019 qu’en 2018 (176 $) contrairement aux 
générations plus âgées.  Ils sont portés à donner à un seul organisme (34 %), mais 
ils sont moins fidèles. Ils accordent plus d’importance à l’expérience qu’on leur fait 
vivre, d’où l’importance d’adapter les stratégies de communication en ce sens.  
 
Les Y sont plus portés à donner internationalement (34 %). Ils sont davantage 
intéressés par l’impact d’un projet. Les Z (26 %) et les Y (25 %) sont ceux qui 
effectuent le plus de dons au moyen du sociofinancement. Les générations Y et Z 
s’attendent donc à ce que leur employeur cultive sa conscience sociale et s’implique 
par des actions concrètes au sein des communautés locales. 

 

Les Z sont ceux qui donnent en moins grand nombre (40 % d’entre eux donnent), 
avec une contribution moyenne de 92 $. En contrepartie, ce sont les plus impliqués 
au niveau bénévolat.  Ils sont portés à donner à un seul organisme, mais sont encore 
moins fidèles et plus nombreux à ne pas appuyer de cause en particulier, mais à 
donner à l’occasion.  
 
Les Z sont significativement plus intéressés que les autres par les organismes 
communautaires s’adressant aux jeunes, et sont davantage intéressés par l’impact 
d’un projet. Ils seront plus portés à donner en réponse à une situation d’urgence. 

Source : Épisode. Étude sur les tendances philanthropiques au Québec en 2020. 2018. https://www.episode.ca/publications  
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